
Les athlÃ¨tes fÃ©minines continuent sur leur lancÃ©e en Palestine

Description

Aziza Nofal â?? Al-Monitor â?? 21 septembre 2015

Ramallah, Cisjordanie. Ã? 18 ans, Mariam Hamdan a dÃ©jÃ  surmontÃ© la pression intense et la
stigmatisation pour se faire lâ??avocate du football fÃ©minin en Cisjordanie.

Â« Je ne cesserai jamais de jouer au football. Un jour viendra oÃ¹ mes filles et moi joueront ensemble
dans le stade Â», dit Hamdan alors quâ??elle exprime sa passion pour le sport.

Hamdan vient du village de Dura, au nord de Ramallah. Sa famille fit pression sur elle pour quâ??elle
arrÃªte de jouer au football, conformÃ©ment Ã  la coutume de sa ville, nâ??Ã©tant plus maintenant
une enfant. Elle fit des concessions, comme quitter lâ??Ã©quipe du lycÃ©e lâ??annÃ©e derniÃ¨re
pour plaire Ã  sa famille. Mais elle se cramponne Ã  sa passion tout en cherchant Ã  provoquer des
changements.

Elle a rÃ©cemment Ã©tÃ© admise dans une Ã©cole de mÃ©decine au Venezuela. Hamdan dit
quâ??elle va bientÃ´t y partir pour Ã©tudier, Â« et je mâ??y remettrai Ã  jouer Â», prÃ©sumant que son
collÃ¨ge a une Ã©quipe fÃ©minine. Sinon, elle cherchera Ã  en former une.

Â« Jâ??ai commencÃ© Ã  jouer avec mes frÃ¨res alors que jâ??Ã©tais toute petite. Je me souviens
comment je les exhortais Ã  me laisser jouer dans le quartier. Quand jâ??ai eu 14 ans, il nâ??Ã©tait
plus acceptable que je joue dans la rue, Ã©tant donnÃ© que je suis une fille Â».

Alors, elle aida Ã  la formation dâ??une Ã©quipe de filles dans sa ville, en 2010. Et cette Ã©quipe a
nourri les rÃªves de dizaines de filles de son Ã¢ge ou plus jeunes, dans une culture oÃ¹ il est dit que
les filles ne doivent pas porter de shorts, jouer dans des stades ou partir pour de longues pÃ©riodes
pour sâ??entraÃ®ner.

Lâ??idÃ©e de lâ??Ã©quipe fut tout aussi difficile pour les organisateurs. Youssef Zaghloul, qui
entraÃ®ne lâ??Ã©quipe de la ville, dut mener une dure bataille pour avoir le moyen dâ??y faire
accepter des filles. Â« Câ??Ã©tait un rÃªve impossible Â» dit-il.

Zaghloud dit quâ??il eut lâ??idÃ©e de former une Ã©quipe Ã  laquelle les filles pourraient participer
quand il remarqua une jeune fille, du nom de Dalal, en train de jouer avec beaucoup dâ??adresse avec
un groupe de garÃ§ons. Quand il lui demanda oÃ¹ elle avait appris Ã  jouer aussi bien, elle rÃ©pondit
quâ??autrefois elle jouait avec ses frÃ¨res et cousins dans un quartier voisin. Zaghloul alors voulut
Ã©tendre le club du village aux deux sexes, mais quand il souleva lâ??idÃ©e auprÃ¨s des gens qui ont
en charge le club, on lui objecta la rÃ¨gle du jeu.

Â« Lâ??idÃ©e mâ??est restÃ©e Â» dit-il, jusquâ??en 2010 oÃ¹ une institution proposa un
entraÃ®nement pour les garÃ§ons â?? sous rÃ©serve quâ??il y ait un nombre Ã©gal de filles Ã  y
participer. Afin que lâ??idÃ©e soit tolÃ©rÃ©e par les habitants de la ville, Zaghloul voulut que les filles
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soient sÃ©lectionnÃ©es Ã  partir de lâ??Ã©cole. Il y eut 25 filles de sÃ©lectionnÃ©es, ayant entre 8 et
14 ans. Cinq mois plus tard, lâ??Ã©quipe prenait forme et participait au tournoi de la Palestine. Les
filles se classÃ¨rent 4Ã¨ sur les 12 Ã©quipes de Cisjordanie, et elles furent la seule Ã©quipe Ã 
reprÃ©senter une ville palestinienne.

Depuis lors, lâ??Ã©quipe entiÃ¨rement fÃ©minine de Dura al-Qar est la plus active, en dÃ©pit des
objections continues des parents. Â« Nous furent confrontÃ©s Ã  de nombreuses difficultÃ©s durant
cette pÃ©riode, et elles vinrent toutes des parents pour permettre Ã  leurs filles de jouer dans
lâ??Ã©quipe. Ces restrictions ne furent pas imposÃ©es seulement par les mÃ¨res et les pÃ¨res, mais
encore par les frÃ¨res, et les oncles Â», et elles empiraient dÃ¨s quâ??une fille arrivait Ã  lâ??Ã¢ge de
14 ans. Dans de tels cas, Zaghloul et le groupe administratif de lâ??Ã©quipe tentaient
dÃ©sespÃ©rÃ©ment de convaincre les parents de laisser leurs filles jouer avec lâ??Ã©quipe.

Sirin Qasim, 17 ans, est lâ??une des filles dont il fallut avec obstination persuader les parents. Pour
lâ??entraÃ®neur, elle est lâ??une des filles les plus talentueuses et elle fut la premiÃ¨re
sÃ©lectionnÃ©e pour lâ??Ã©quipe, y entrant Ã  12 ans.

Â« Il y a deux ans, ma famille commenÃ§a Ã  mâ??imposer des contraintes, dâ??abord sur le plan de
la tenue vestimentaire et puis sâ??agissant du football, surtout mon pÃ¨re, qui faisait face Ã  la
pression de la famille, mais jâ??ai persistÃ© dans mon refus de mâ??y conformer Â», dÃ©clare Qasim
Ã  Al-Monitor.

Qasim va se spÃ©cialiser en administration publique Ã  lâ??universitÃ© de Birzeit. Elle dit ne pas avoir
optÃ© pour lâ??Ã©ducation physique parce que, Â« ce quâ??elle aime, câ??est seulement jouer au
football comme un passe-temps Â». Mais elle dit quâ??elle nâ??arrÃªtera jamais, alors quâ??elle
sâ??efforce de continuer Ã  jouer avec lâ??objectif dâ??entraÃ®ner un jour lâ??Ã©quipe.

Il y a des signes encourageants. La FÃ©dÃ©ration Internationale de Football Association (FIFA) a
acceptÃ© dâ??ouvrir un stade dans la ville, compte tenu des succÃ¨s de lâ??Ã©quipe.

Â« Nous sommes classÃ©s deuxiÃ¨me au niveau national (aprÃ¨s seulement cinq ans), et pendant la
Coupe du Monde, nous avons reprÃ©sentÃ© le football fÃ©minin dans quatre Ã©quipes mondiales Â»
dit Zaghloul. Parmi les filles Ã  participer, il y eut Dalal, la petite fille dans la rue qui lâ??inspira pour
lancer lâ??Ã©quipe, alors quâ??elle avait 6 ans.

Dâ??aprÃ¨s Zaghloul, lâ??Ã©quipe est toujours aux prises avec les traditions de la ville. Â« Nous
souffrons encore dâ??un refus de la part de certains habitants de la ville qui sâ??Ã©lÃ¨vent contre
lâ??idÃ©e, mais avec un travail acharnÃ©, et les succÃ¨s de lâ??Ã©quipe, nous avons rÃ©ussi Ã  faire
la preuve de nos capacitÃ©s Â».

Il pense que les succÃ¨s rÃ©alisÃ©s par Hamdan, Qasim et leurs amies, et leur dÃ©termination Ã 
continuer, leur permettront de prÃ©server lâ??Ã©quipe qui fit connaÃ®tre leur petite ville au monde.

Aziza Nofal est une journaliste de Naplouse. Elle vit et travaille Ã  Ramallah comme journaliste
indÃ©pendante pour des sites arabes et rÃ©gionaux. Elle a reÃ§u en 2000 le diplÃ´me du
dÃ©partement de mÃ©dias et de journalisme de lâ??universitÃ© nationale Al-Najah (Naplouse) et a
obtenu sa maÃ®trise en Ã©tude israÃ©liennes en 2014 Ã  lâ??universitÃ© Al-Quds. Elle travaille
actuellement dans le domaine du journalisme dâ??investigation en Palestine et en coopÃ©ration avec
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lâ??ARIJ (Reporters arabes pour un journalisme dâ??investigation), une organisation basÃ©e Ã 
Amman, en Jordanie.

Traduction : JPP pour lâ??Agence MÃ©dia Palestine
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